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Uorig ne de ia guerre
IV

Pourquoi l'Allemagne a voulu la guerre

Pourquoi s, au lieu de Lirê ên-jter la force de la monarchie aus-

tendfe â VieOriê nulle n'étant.
pour t e, qualifié-4 com ne elle ie

%№$ ego ! qui au-ait calmé les tu-
multes a tendances helliqUeUses Oui
agitaient la Hofburg et la Ôaii*
plâtë, i AUema^tiH rt'â-t-elle au de
eessa que ceux-ci n'eussent dé-
fenaïQé m tempêL d'où devait sor-
tir и guerre, non s u ement la

guerre européenne, mais la guerre
mondiale? Pourquoi, ayant recule
devant dette perspective eu 1905
et en 1911, époques où ia paix n'a
tenu qua un fil, s'est-elle résolue

• jnaç.f lapartie suprême m 1914?
Jauord, l'ASlcuiagne n'était pas

:' ,D 8 decidee à la guerres Bhe
h ; itait. g»le n avait p tS encore

:v ', 18 PM'*'e qui lui permit
de realtaer son rêve de ia domina-

',JL P«r 'a guerre mon

uiaie, en donnaat a cm!e*éî une

apparence de justification. Ensuite,
nos faits nouveaux s étaient pro
iUi .s qui étaient de nature à con-

aàttmer ses visées uhra-oiégalo-
mânes à demeurer platoniques. Le
« Drang nacti О ten a était en péril

* ia suite de ia guerre b nkanique
qui avait amené la défaite été la
l urquie et asile dé ia Bulgarie, la
péninsule des Balkans échappait à
•■ action prépondérante de l'Autri-

yv qui était le pionnier et l'mstru-
'Rent du germanisme sur la rout
de l'Orient, dans la politique d'op
pression des nationalités. L'Aile-
ВДagne devait donc aviser aux

moyens de mettre son « brillant
second » à même de dicter ia <oi
dans la péninsule de» Balkans. Et
pour cela il importait de suppn-
mer tous les obstacles qui lui bar
raient ia route. En tête de ceux-ci
«gu? ait la Serbie. Sa perte fut d -

cidée.
D'après le mémoire secret du

gouvernement austro-hongrois re-

dige a vaut l'attentat de Serajevo(L
l'union balkanique était uae corn-

binabmt doigte contre l'Autriche

jet t Âiietu-'gae par la politique
h aneo-russe. Pour empêcher l'eu-
cerclement austro-ademimi, îi était
indispensable de briser ia Serbie.

yass-tssinA de l'arc îduc et de sa

te.11me n'a nullement et; ia cause

■' ,J1 'iUrt ie ; 11 a seulement fourni
ie Prétexte qu'on cherchait pour
« une gue. re préventive » qm par-
mit de prendre les devants dans le
« processus » qui menaçait l'Auîri-
che-Hougrie et, derrière elle, l'Ai-
i^magne.

Dès lp principe, i Allemagne
donne carte blanche à i Autrieh
pour agir. Au conseil des ministres
yistroLbongrois tenu a Vienne, ie
I :%t '*• "-'eix.v «c{o.' fahait
formule; des exigences téiLmentl

■ tdues q t m : -, .fus serait à pré-'
VOir ahn qu'une solution radicale '

P ia voie d'une intervention mi i
bt ■ fût enî ;niee ». comte

riito t avait ouvert la séance eu

décimant « quii avait pris contact
avec le go iv -r ^m-.«jt allemand et

que Es pou
-

p >j,r , n .
, es a Ваг

'

lin avaient abouti à tin résultat très
satisfaisant ». C-.îftsuitat était i'a^-
surauce d « u > appui sans re trie-
tion en e s de complications b on-

queuses » (2) Le co -seil agit- 1

question de i& mobilisation (télé
mime de von Tchimchky, (S

В rdu e t ensuite consulté

par' Vienne sur le plan dopé<a-
lions С ién; ch-j d. Waldersce à J > •

gow 17j'ddet).
В d,» о n die a}) t x ,,,.jr sVrn-

p'uie ci v n. ut à В tca st, à So.
пч, Rome pour que l'Autri h,-
ut Us unies éb LUc cra]

que i lt- lie • » •• fusa de s'associ
t

à une -v v tu e te » «ant à augrnen-

(J) G n В-г o. ie 5 i fi îlet «n même

te.itps q i uaô f - e autographe de Franz-

Joseph au Kaiser.

(2) Procès verbal de la séance dii con-
s'4| po.b'i pzr 'Arheiter Zeihinq, nrg*-
offtpiei de ia soZi&iUfeiiiuktaiit» «uu.

chtè'nn'é.

tro-hongroiss sur la rive orientale
de l'Adriatique et même qu'© le n©

s'y oppose 5 Von JagoW enjoint à

Sdn ambassadêiir à Ro ne de tâche?
d'ùcft ter fa preâse (téîeg; ammes
des 15, 17, 22 et 23 juillet) Il es

saye de toutes manières de décider
le marquis de San-Giu;iano à sous

crire aux mesures projetées contre
la Serbie. L farbbàSsadetir а!ШШаШ
à Rome, M de Flotow, avertit que
i'Imlie ne tolérera ni l'anéantisse
ment de la Serbie, ni la moinirc
annexion de i'Ailtrichê. Le 17 juil-
let il mande que « si l'Autriche
veut une extension qdéicdiique$ elle
doit, dédommager l'Italie, l'Italie
lui tombera dans I - dos ». Le chan-
celie Bethmann-Hollweg presse
alors Vienne de s'entendre avec

Rome i il traée même la marche à

suivre (dépêche de vonTchirschky
le 20 jui let). Mais Vienne se refuse
à toute concession à l'Italie.
En Al!emagne,on était convaincu,

d'après les rapports de l'ambassa-
deur à Pétersbourg, comte Pour-
ta'ès, que la Russie 11'éiani pas
ptêle à la gùerfe ne bougerait pas,
quelles que fussent les circonstan-
ces. D'ailleurs, si elle voulait inter-
venir, elle serait vite écrasée. C'est
pourquoi, il n'en criait que plus
haut aux provocations russes. M.
S-^onow ayant déclaré au comte
de Pourtalis que la Russie ne pour-
rait pas souffrir que l'Autriche
p ît des mesures militaires contre
ia Serbie, ajoutent que « la poiiti-
que de ia Russie était pacifique,
m us pas passive », le kaiser met
en note de la dépêcbe de son яm-

bassadeur en date du 21 juillet:
« Qui vivra verra ! » Une autre an-

notation de Guillaume sur une dé-
pêche du 24 juillet de son ministre
a Belgrade est typique. A propos
des Etats slaves, i! écrit :

<( Il n'y a qu'à marcher ferme
sur les pieds de cette canaille. »
On était également persuadé à

Berlin, en dépit d i s avertissements
réitérés contraires du prince Lich-

novvsky, ambassadeu à Londres,
qui, en ces moments difficiles,

a, pour .empêcher Ы guerre, prouvé
une clairvoyance, une sagacité et

une perspicacité remarquables, —
que l'Angleterre garde; ait ia neu-

t a ité, La France se trouverait
ainsi isolée au cas et réduite à

l'impuissance. L'A lemagne et ГAu-
t iche devaient donc avoir les cou-

lées franches, Une note du kaiser
une dépêche de von Tchirschky,

en date du 24 juillet, pose ce pria-
cipe :

a L'Autriche doit devenir pré-
pondéra;ite dans les Balkans,
l'égard des petites puissances, aux
dépens de la Russie, autrement il
n'y aur i pas de tranquiVité »

Ii fellsir que le « D^ah naeh
О ten 0 atteignità son but à num-

port4 à quel prix fut-ce par fefer
et le Lu au moy a de ia guerre
générale

A. de la Jonquière.

S. S. MELETIOS IV
Une dépêche de Londres annonce Гаг-

rivée samedi dans cette capitale du Pa-

trinrche œcnméniqne. S.S Mélétios IV se

p'opO -e de rester une d'zaine de jours à

Londi• il di ra des êlltrevues avec

certains hommes politiques.
Le Patriarche œcuménique viendra ici

via Gonstaniza.

Une alliance franco-italienne
Rome, 9 T H R — Le correspondant

du Matin à Rome interviewa M. Luzzah

qui lui déclara qu'il préconisait comme

fiïtè impérieuse péçessjté la conclusion

ë'urie aliiaftcë îhteiledtuëlle ët écondmi-

que franco-italienne.
Pour M. Luzzati, la France et l'Italie

devraient se m ttre immédiatement d'ac-

6ord sur le pfinôipe d'Unê ëtfoitë alliance

économique douanière et sur l'initiative

(Ée a convocation d'ufie conférence mon-

ciiaie en vue de réglementer ët de stabi-

User les changes. Ii préconisa ensuite,
l'institution d'une grande Chambre de

compensations servie par des chèques
universels et soutenue par ies Puissances
de l'Entente qui permettrait de liquider les
dettes contractées pendant la guerre et

en dehors de toute spéculation, sur la

tension des changes,
Ën terminant M. LuiÊ^ti se déclara prêt

à recueillir la signature d'une importante
majorité parlementaire italienne, désireuse
de dissiper toute dissenssion entre la

Fiance et l'Italie, 11 suggéra qu'un de ses

éminents amis politiques français en fit

autant, en vue de grouper le faisceau

des bonnes voiontés résol es à mettre

tout en œuvre, pour renforcer l'amitié lé-

gendaire unissant les deux pays depuis j LA CONFÉRENCE DE CANNES

des siècles.

Le renforcement
de l'armée orientale

Le gouvernement d'Angofâ a

décidé de porter l'effectif de l'ar-
mée orientale au, chiffre d'avant
les combats dn Sakharîa. Oes ren-
forts ont été expédiés d'urgence à

l'armée de Kiazim Kara-Békir par
ordre de MoUstafa Kémal ayee des
instructions spéciales autographes.

Corps d'Occupation Français
de Constantmople

CONFÉRENCE
Vendredi,13 janvier 1922, 15 heures 30.
Salie des fêtes au Lycée de Galata-Séraï.

Conférencier : M le Commandant Tuloup.

Sujet traité: Influence personnelle deNa-

poléon sur le Gode Civil.

L'EMPRUNT GREC
On lit dans l'Eleftheros Typos d'Athè-

nés i

Sur la foi d'informations que nous

avons tout lien de tenir pour sures,

l'emprunt annoncé, quelles que soient

ses conditions et l'effet qui en résultera

sui\ le marché grec peut être considéré

comme un acte politique, augurant de

dispositions plus favorables envers la

Grèce. Une personnalité grecque û'Alexan-

drie, séjournant en Angleterre, aurait

toujours d'après ces mêmes informations,

pris une part active dans les négociations
y relatives et écrit qu'il espérait voir

conclu un emprunt de 4 millions de

livres pour du blé et un autre de 4 mil-

lions également en espèces.

On assure en outre que M. Gounails

a communiqué avec M. Yenizelos en

Amérique, dès le lendemain de la publi-

cation de la note Reuter concernant la

médiation et d'après laquelle la situation

de la question grecque fut considérée

comme désespérée. Cet échange de vues

n 'a pas été inutile ainsi qu'il est prouvé

par le ton sur lequel le président du con>

seii actuel parle de son prédécesseur.

pacte d'alliance solide entre la

Grande-Bretagne et la France. Sur
ce pacte pourraient se greffer gra-
dueliement d'autres alliances inté-
ressant ses autres alliés, peut-être
sous la forme du quadruple accord
relatif au Pacifique. Mais le pacte
franco-britannique doit être la clef,
la base de tous les autres. »

Verrons-nous sortir de la confé-
rence de Cannes l'alliance formelle
de la France et de l'Angleterre? Ce
serait le coup de théâtre qui con-
cillerait les thèses inconciliables.

René Puaux.

En Russie

Mobilisation de 2 classes
Oa mande de Moscou au Chicago Tri-

bune que les Soviets ont ordonné la то-
^Mtn corresp0ndantparticulier)

bilbation de tous les edmmunistes nés „ .

en 1889 et 1900. Paris, 3 janvier.

Envoi de grands renfori» M. Briand est parti cet après-
Afin de réagir contre ie mouvement midi pour Cannes avec M. Lou

anuboicheviste en Extrême-Orient qai cheur, en avance de 24 heures sui

orend des proportions inquiétantes pour
reste ae la délégation iançaise.

les Soviets, le gouvernement de Moscou

L'allianca franco-britannique doit lira la claf de voûte

ia toit la système européen

Il sera là-bas demain dans la ma-

. . . ^ с , t itinée, Jeudiffl aura quelques entre-
a ordonne 1 envoi de grands renforts. Les' -

j -

troupes blanches ont occupé K^barovka.
tiens privés avec M/Lloyd George,
et ia conférence commencera ven-

ucces.

L'offensive continue avec de brillants 1УG-' ■ л

...

l b |dredi Elle doit, en principe, durer
quatre à cinq jours, car la confé-
rence des ambassadeurs doit s'ou-

vrir à Paris,le 12,et. M. Briand sera

donc de retour à Paris pour cette
date.

EN CILiŒ
L'exemption du service militaire
Le délai d© 3 mois relatif à l'exemption

du service militaire pour les chrétiens de

la Giiicie et partant du 4 janvier a été !
porté à 6 mois par le gouvernement d'An-

gora sur l'intervention de M. Franklin-1

que vous arriviez à vous faire payer
en 1922 vous serez bien avancés si

tout le monde fait faillite en 1923
Ce ne sera que reculer pour mieux
sauter,

Les deux thèses en présence sont

extrêmement troublantes parce que
leur sincérité réciproque est évi=

dente.
On ne peut pas demander à la

France, écrasée d'impôts, dévastée,
saignée à blâac, frappée par la dé-

er ie programme ae m 'prédation du franc, de faire acte
confet ence a Cannes et 1 importance ? haut d é.sin tér©sspmp.n t. on пй
A considérer le programme de 1?

r— r

... , Л1 I de haut désintéressement, on ne

des questions qui doivent У ^re j souscrit pas à une émission indus-

résolus^ on ne peut s emp cher ) trieile quand on a tout juste de
d etre pénétré cl un émoi sacié. Si i

qUOj payer S01i ferme, Il est très
ies interlocuteurs poursuivent la

discussion avec la conviction pro
ouii ou. Le aelai expire donc ie 4 juillet | fonde que leur point de vue défend

les intérêts vitaux de leurs pays
respectifs on voit mal quelle base
de conciliation peut être trouvée.

prochain.
A Merslne

Il ne reste plus de réfugiés à Mersine.
lis ont été ious transférés en Syrie. Les

Arméirens de Daurt-Yoi ont été trans

férés à Aiexandrette.

la pesis] orieols
M. Goun&ris à Athènes
Le Proïa publie une depê d après

laquelle M GminaAs serait attendu in-

cessarnui-nt. a A'hènes.

Paris, 9 A T. 1 — MM. Gonnaris et

Baltazzi sont ren'"es hr-r a Paris, venant
de Cannes. La réunion de ta Conférence
des ministres си-.- affairés étrangères est

actuel leшее = a .» .i- - du jour L'impor-
tanc du probèu- qoi sera discuté à

cette conférence n' chapp- à personne.
La oress» p umsi ne ne que la solu

tion de cetw? qu -T! • u- i por-
tante que cehe iu d •sarmement et de la

restauration economiqu" d- Europe.

LES MATINALES
Quel sera l'aspect de la terre et celui

de ses habitants dans un siècle, dans

deux, dans dix ?

S'il y a des pays et des peuples don

la physionomie est restée quasi-immua-
ble depuis le début de l'histoire—tels
l'Orient qui Lézarde au soleil comme eu

temps du Prophète — la plupart ont éva
tué considérablement et se présentent au-
jourd'hui tout différents de ce qu ils

étaient.
Et c'est rapidement, précipitamment

sans progression méthodique, que nous

avons vu—en moins d'un siècle ! — <fé-

tranges procédés scientifiques et méca-

niques, de stupéfiâmes découvertes,
prodigieuses inventions. .

On peut concilier des divergences
relatives mais non des théorie*
diamétralement opposées.
La France dit: Le paiement par

l'Allemagne des indemnités qui nous
sont dues pour les réparations des

régions dévastées fait partie inté-

grante de notre budget. Les con

tribuables français sont au bout

de leur rouleau. L'Allemagne peut
payer et doit payer. Nous ne sor-

tons pas de ià.

L'Angleterre dit : La résurrection
ie i'Europe impose à tous des sa-

crifices. Si l'Allemagne est mise en

banqueroute, elle nous entraînera
tous dans l'abîme. En admettant

feu et voici des ailes !... Voici des avions

et voici des sous marins !

Bientôt l'homme fera en vingt-quatre
heures le tour de sa boule planétaire. Il
aura l'air, et l'éther, et l'eau — en sur-

de j face et en plongée !

Je songeais à tout cela en lisant dans

Pendant mille et mille ans, le monde un journal parisien qu'il est question de

était demeuré sialionnaire Peut-être construire dans Paris, sous les boule-

même avait-il redressé... On ne savait vards, un trottoir roulant. Après la vie

plus trop comment les Egyptiens et les

Grecs de la période mycénienne dépla-
çaient des blocs colossaux et comment

les Celtes dressaient telles pierres sym-

| bohqucs.
Que

trépidante et fantasmagorique sur terre,

voici venir l'ère de la vie sous terre qu'on
s'arrangera bien vite à faire joyeuse et

confortable à souhait.

Paris, 9 Л. I — Oo »ffimie qop M .\boliqucs. Pourquoi pas ? Il n'y aura peut-être
Franklin-Boui lou paruoip rait à ia con-j Qae Savons-nous pas de nos jours pas beaucoup de soleil. Mais le soleil n'a

fèrence pour la question orientale. Les , . , , , r „

J \ . , . , ,

journaux français déclarent que M, Fran-! par
e transPorl de la force ? moteur à jamais fait le bonheur, assurent les noc-

klin-8o » Mon "onnaîv-san»- parfaitement. f explosion, radioactivité que sais-je en- tambules. Chacun le porte en soi avec

asiu ; u ii iaoCwùi s core ? l'imagination
grande utilité. Où allons-mu ? Voici dés chars de VIDl

joli de reconstruire i'Ëurope sur le

papier, mais en attendant il faut
vivre. Peut-être, à l'objection an-

glaise : « payés en 1922, vous ne le
serez pas en 1923 et tout le monde
sera en faillite », on serait tenté de

répondre : En êtes vous bien sûr ?

L'Allemagne ne jone-t-elie pas la
comédie de la misère, comme tous
les mauvais payeurs? Rien n'in-

dique qu'elle ait abandonné l'es
poir d'un prompt et brillant relè
vement. Croyez bien que, même si
eile paye, en 1922, avec des larmes
de sang, ce qu'elle doit, elle n'en
travaillera que davantage pour re
constituer sa fortune. Un pays de ia

grandeur et de l'importance de

l'Allemagne ne va pas comme cela
à la dérive. Faites-la payer, malgré
ses proies allons, et vous verrez

bien.
On ne peut d'autre part en von-

loir à l'Angleterre de chercher à

défendre les intérês de son com-

merce qui est la base de toute sa

vie nationale.
Il lui faut reprendre les relations

d'affaires avec l'Allemagne, client
considérable, sous peine de voir

dépérir son industrie qui a déjà
plus de deux millions de chômeurs.
Comment les choses se passe-

ront-elles à Cannes ? L'éioquence
persuasive y jouera-t-elle un rôle ?
Il est impossible de le prévoir et il
semble vraiment que ies parties en

présence sont à ce poiui averties
de tous les arguments existants que
nulle surprise ne soit possible.
Dans une interview donnée au

Daily Mail, M. Briand, avant son

départ pour Cannes, a fait des dé-
clarations qui méritent d'être mé-
ditées :

« Que soit conclu d'abord un

M, Franklin-Bouillon
n'est pas allé à Cannes

Paris, 9. T.H.R.— On a annoncé que

M. Franklin-Bouillon s'était rendu à Can-

nos sur l'invitation de M. Briand, en

prévision de l'examen par la conférence
de l'accord d'Angora.
Les Débats déclarent que M. Franklin-

Bouillon n'a pas quitté Paris. D'ailleurs,

il n'a rien été changé aux dispositions
prises touchant la réunion de la confé-

rence relative à la question du Proche-

Orient qui ne sera pas abordée à Cannes,
mais réservée à une réunion prochaine à

Paris des ministres des affaires étrange-
res anglais, français et italien.

Le Conseil suprême de Cannes

Cannes, 9. T.H.R. — MM. Briand et

Lloyd George ont déjeuné ensemble ce

matin au Go\'f Club, et ont profité de cette

circonstance pour poursuivre la capitale

conversation sur le pactê de garantie an-

noncé à Londres, et poursuivie à Cannes

dès l'arrivée de M. Briand.

Que cette alliance défensive ait pour

corollaire une liquidation générale des

différentes questions pendantes entre ia

France et l'Angleterre, écrit ie Temps,
cela paraît confirmé par le fait que lord

Curzon eut ce matin une longue convar-

sation avec M. Briand sur certaines ques-

tions coloniales franco-anglaises ; notam-

ment sur la question de Tanger.
La question d'Orient ne fut pas abor-

dée, car les ministres des affaires étran-

gères doivent la discuter à Paris à leur

retour de Cannes.

Cannes, 9. T.H.R. — M. Bonomi, le

marquis Délia Torretta et lord Curzon

assistèrent au déjeuner avec MM. Briand

et Lloy'd George, au Golf Club. On atfca-

che, dans les milieux de la conférence,
une importance particulière à cette ren-

contre, où on présume qu'on a enyisagé
la question que l'Italie pourrait être ap-

pelée à prendre part aux accords envisa-

géspar MM. Briand eî Lloyd George.Dans

les milieux italiens, on se montra favora-

ble à l'entrée de l'Italie dans une alliance

défensive franco-anglaise.

Une délégation soviétique à Berlin

Berlin, 9. T.H.R.— Une délégation so-

viétique présidée par Radek est arrivée

à Berlin, pour conférer dit-on avec le gou-

vernement allemand aa sujet des déci-

sions pouvant être prises à Cannes et les

conséquences qu'elles comportent.
Le Pacte de sécurité

Paris, 9. T. H. В.— Commentant dans

!e Journal des Débals, l'information re-

lative au pacte de sécurité, M. Gauvain

se déclare partisan d'un tel pacte com-

portant également les affaires\ang!o-fran-
çaises, dans diverses parties du monde,
mais estime que l'article 10 du traité de

Versailles contient déjà un solennel en-

gageme-it du respect à maintenir contre

toute agression extérieure, l'intégrité ter-

ritoriale et l'indépendance politique des

signataires.
M. Gauvain doute que l'engagement

général de 1322 soit plus efficace que ce-

lui de 1919. Il préconise une méthode

d'engagements particuliers précisant les

accords généraux.
A cet égard la Petite Entente est dans

'E urope Centrale la meilleure garantie du

lmaintien de la paix "et de l'exécution de

traités, il convient de la laisser se déve-

lopper et se fortifier. Ses membres

seuls peuvent assumer certaines obiiga-
tions.

M. Gauvain prend exemple de l'équipée
analogue de Charles et déclare que s'il
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fallait attendre pour prendre des mesures'

vitales que l'appareil de l'alliance gêné-
néra-lë fut mis en mouvement on se trou-

verait devani^un fait accompli avant que

l'appareil jouât. M. Gauvain conclut •

«Prenons soin d'encourager les groupe-
ments spéciaux du genre de la Petite En-

tente et ne prétendons point bâtir un

nouvel échafaudage sur le plan cléiaLi-

gue des Nations.

LE BOSPHORE
;::€~.'3ïsïz

Paris, 9 T.H.R — Parmi les journaux
du soir, le Temps marque toute sa satis-

faction de-ce que, après deux ans, MM.

Briand et Lloyd George s'occupent de
faire revivre le pacte franco-anglais qu1

devait garantir la paix sxr le Rhin.

L'Intransigeant déclare que l'accord

franco-anglais doit laisser à la France,

première victime de la guerre, tout son

droit et ses moyens de se faire payer.

Cannes, 9 T.H IL— Hier on envisa•

geait à Cannes en dehors d'une alliance

anglo-française une ligue de petits Etais

de l'Europe Centrale et Orientale où en-

irerait la Pologne ci qui aurait pour ob-
jet de prévenir les agressions éventuel-

les de la part de l'Allemagne on de la

Russie.

Cannes, 9 T.H R.— Après une entre-

vue entre MM. Briand et Lloyd George le

Conseil suprême se réunira h 5 heures,

La délégation allemande

Cannes, 9 T.H.R.— La délégation aile-

mande arriverait ici mercredi, elle serait

entendue, dès jeudi, par le Conseil su-

prême.

La question des réparations

équilibre politique
de l'Extrême-Oriint

Paris, 9, T.H.R. — Les ministres char-

gés de la question des réparations dis-

cuièrent les garanties à exiger de l'Aile-

magne pour l'assainissement de ses ilnan-

ces, lis arrivèrent à un accord sur la

plupart des points, en réservant quelques
autres, pour lesquels il paraît utile d'at-

tendre la délégation allemande. La dis-

eussion porta principalement sur le tracs-

fertà Berlin, du comité des garanties. La

délégation britannique estime que la com-

mission des réparations elle-même, devrait
siéger à Berlin pour éviter la dualité
entre les deux organismes, ainsi que les

frais importants qui en résultent. Aucune

décision n'a été prise à cet égard.
On escompte que dès l'arrivée da la dé-

légation allemande dans la soirée de mer-

eredi, celie-ci pourrait donc être entendue

dès le lendemain par le conseil Suprême,

dos
Société Francs!

rtst L

Le déjeuner amical mensuel de i'asso
ciation aura lieu le dimanche 15 janvier à
l'Union Française, salle Zambcco pacha,
à midi et demie.
Prix du repas: 115 piastres (pourboire

compris).
La liste des inscriptions sera close ir-

révocablement le samedi 14 janvier à
midi. Les membres de la Société sont

priés de se faire inscrire avant cette date

auprès de M. Miizi, gérant de l'Union
h FсШÇ3ÙSG •

Ecrit spécialement pour le Bosphore
Paris, janvier 1922

La quadruple entente du Pacifique res-

tera sans doute l'œuvre essentielle de la
Conférence de Washington. Quels que
soient l'intérêt, la valeur morale de la
limitation volontaire et contractuelle des
armements navals, l'équilibre politique
nouveau qui résulte en Extrême-Orient de
l'accord de garantie qui vient d'être con-

clu apparaît, dans son esprit et par ses
conséquences, comme plus important en-
core. 11 n'y a pas à craindre d'en exagérer
Sa portée.
Qu'un règlement international de portée

aussi vaste se soit effectué loin du vieux
monde, c'est un signe des temps. Dans
toutes les discussions des dernières années
l'Europe était toujours le pivot. Il s'agit
cette fois de problèmes dont elle n'est
plus le centra de gravité. C'est comme si
l'unité politique da monde, si fortement
accentuée depuis plusieurs siècles,se divi-
sait en zones d'action indépendantes les
unes des autres. L'Océan Pacifique de-
vient en réalité un centre d'attraction
propre, et les questions s'y posent de fa-
çon si nouvelle que nous avons parfois
peine à y interpréter les événements dans
leur sens véritable,
C'est ainsi qu'un aspect, essentiel

semble-t-il, de la Conférence de Wash-
ingtoa a passé trop inaperçu : Les solu-
dons politiques et militaires qui en sont
le résultat ont été inspirées surtout par
des préoccupations de races. Le sens

profond de la quadruple entente et de la
hmitation des armements navals, c'est
que les grandes puissances de race
blanche renoncent à une rivalité ma-

tnelle dans la zone du Pacifique. Avant
Washington, l'Angleterre et les Etats-
Unis restaient, sinon hostiles, du moins
divisés en Extrême-Orient. La première
était même l'alliée d'un pays da race

jaune, le Japon. Les Américains se de-
mandaient, non sans amertume, si cette
alliance* dont la pointe avait été succès-
sivement tournée contre la Russie et

l'Allemagne, n'était pas destinée à servir
un jour da contre-poids à l'influence des
Etats-Unis dans ces parages. Maintenant,
l'alliance anglo-japonaise a vécu et une

entente de fait entre les deux grandes
puissances anglo-saxonnes lui a été subs-
tituée, Da point de vue de l'unité d'action
de là race blanche dans cette partie du
monde, c'est un événement capital.
L'abandon de l'alliance anglo-japonaise

©st peut être la nœud de la conférence de

Washington, On peut penser, non sans

vraisemblance, que c'était le but prin-
eipal poursuivi par le président Harding.
Pourquoi l'Angleterre s'est-elle prêtée à
cette orientation nouvelle ?

Jusqu'au milieu de l'année 1821, le

gouvernement britannique paraissait être
demeuré favorable au renouvellement de
son traite avec le Japon. Il en avait ins-
crit l'étude à l'ordre du jour de la con-

férence impériale du mois de juin dernier.
Il se faisait de et t.instrument dïpiom Ai-

que une conception strictement politique,
l'envisageant dans ses combinaisons mon-

diaies comme un joueur d'échecs consi-
dère le mouvement doses pièces,

Chsz lés kéma listes
Le rappe! de la délégation

de Hazim bey
A la suite d'une divergence de vues qui

a surgi entre ÏOazim Kara Bébir pacha et

la délégation de Hazim bey chargée d'en-

quêter sur le régime à appliquer dans les

8 provinces de Kars, d'Ardahan et d'Art-

vin, la délégation a été rappelée par le

gouvernement d'Angora.
Le Dr Saranoff

Le Dr Saranoff, le nouveau rêprésen-
tant du gouvernement russe à Angora, a

quitté Batourn se rendant à son poste.
Un concile en Anatolie

Le projet relatif à ia création d'un pa-
triarcat en Anatolie serait en train d'être

discuté à l'Assemblée nationale» On cher-

che dès maintenant 12 évêques parmi
lesquels sera choisi le patriarche»
C'est YAkcham qui dorme cette nou-

vellê.

Mais que devient en ce cas papa
Efcime ?

Le journal d'outre-pont ne ie dit pas.

En Cilicie
Quatre commandements de place ont

été créés dans le vilayet d'Adana, y com-

pris les districts de Mersine, Aïntab et

Djébôii-B 'rcket,

M. Bryce au front
M. Bryce, correspondant de journaux

américains, aurait quitté Angora se ren-

dant au front.

dominations
Sont nommés ; Eihni bey, mutessarif

de Sinope, vaii da BiUis ; Ilamid bey,
sous-secrétaire d'Etat à l'intérieur, vaii

d'Adana ; Moustafa Abduîhabk bey, mus-
téchar à l'intérieur ; le colonel Çhôfik bey,
adjoint au sous-sec-rêtahe d'Etat à la dé-

fensa nationale.

On fite In-Euîiu
Une revue militaire a eu lieu à Angora

a l'occasion du premier anniversaire de

la bataille d'Ia-Èunu. '

Des manifestations

ont eu lieu dans l'après-midi devant l'as-

semblée nationale, a nuit on a assisté à

une retraite aux flambeaux.

Une rue Pierre Loti à Angora
On donnerait le nom de Pierre Loti à

une des rues d

f l
LA

Ce scrupule cependant existait au sein
même de l'Empire Â la suite des Etats-
Unis, de grands Dominions, le Canada,
ГAustralie, étaient tentés de l'éprouver.
De plus- eu plus en effet, les riverains

anglo-saxons du Pacifique s'inquiètent de
la puissance d'expansion croissante de ia

race- jaune ; ils redoutent sa concurrence

I économ que et, de ia part du Japon, ses
— | capacités guerrières. L'union de tous les

La Société recommande aux familles ; blancs leur parais au moins nécessaire
des institutrices pour leçons particulières,! pour y faire contre-poids,
places au pair ou fous autres arrange-j
ments.
S'adresser à KUnion Française, chaque j

jour de midi à 1 h. 30 ou les lundis, jeu-j
dis, vendredis et samedis de 6 h. â 8 h.

(La fin à demain).
âodré Siegfried.
Professeur à l'Ecole

des Sciences Politiques

Après'Cannes [conférence européenne a produit
Londres, lo janv. j une profonde impression à Berlin.

(V!. Lioyd Ggcirge a conféré, après Les Journaux sont unanimes à dé-

la clôture de Sa conférence de Сап- ciarer que cet événement marque
ries avec Ш. Briand et Bonomi. Les Je commencement (Tune ère nou-

délibérations des trois présidents vetle pour l'Allemagne. (Bosphore)
de conseils ont porté sur Ses dé- Lénine à Gênes
dsions prises concernant la con- j Berlin, lo janv.
ïsrènce européenne. J est actuel-! уце dépêche de Moscou annonce
lement certain que PAllemagne ec que Lénine participera personnelle-
le Russie participeront à cette con

férence

(Bosphore)

ment i Sa conférence de Gênes.
Cette nouvelle n'est pas encore

confirmée. (Bosphore;)
, . I Italie et Serbie

Londres, io janv. \
Le marquis Délia Torretta, minîs-j Pama, *o j«»iv.

tre des affaires étrangères d'Italie! le* J9urnaux "aris,en8 впгвв'»-
vient d'arriver à Paris ou sera

îrent avec plaisir les déclarations

discutée la question orientale. M . Présidenf_ du conseil de Vougo
Bonomi continuera son voyage di-

rectement pour l'Italie,

(Bosphore)

Berlin, lOjariv.

! SSavîe au sujet des bonnes relations

(existant entre l'Italie et Sa Yougo-
ISSavîe. «Ces déclarations ont dis-

( sipé tous'les rsuages qui assorm-
'

brissàlent l'horizon politique» af-
La nouvelle de la participation, firme r«iritransîgeant»

du gouvernement allemand à la) (Bosphore)
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PRESSE TURQUE
La paix et la tranquillité
Ali Kémal bey voit dans la pré-

senca des Hellènes en Anatolie
l'unique cause da ia prolongation,
dans .cette contrée, da l'état de
choses anormal qui y règne.
il s'exprima ainsi :

Si cette situation troublée se pro'ongr*
en Anatolie, la chose en sont, les Hellènes

En-effet, il n'est pas an seul musulman

qui ne soit prêt à sacrifier ses biens sa vin

tout enfin, pour ne pas subir H domina

bon. d'un ennemi aussi odieux !

Le gouvernement actuellement au pou

voir à Angora a dépassé en tyrannie e*

en ignominies de toutes sortes même fc

gouversement unioniste.

Or, si; les Turcs d Anatolie supportent
un pareil gouvernement et même le sou-

tiennent ; si tout ie monde musulman

considère ce gouvernement d'un œil in

dulgent, c'est parce que l'Asie Mmenre

se trouve envahie par un adversaire qui
fut de tout temps l'ennemi du Turc et du

musulman.

Mais que les puissances — ainsi que
nous-aimons я l'espérer — décident l'ex

pulsion des Hedènes du soi anatolien, et

aussitôt le siège du Califat et du Sultanat

fera sentir son influence en Anatolie. R

ne restera plus de dualisme, et les des-

tiaées de la Turquie tout entière seront

de nouveau dirigées par nu gouvernement

auquel i©s grandes puissances aussi bien

que le reste du monde civilisé pourront
faire crédit en toute chose et notamment

dans la question de la sauvegarde des

droits des minorités. Et alors nous serions

à mê ce de conclure une paix raisonna-

ble et équitable.

Le commerce de' TÀnatolie
Dans une lettre adressée de

Vienne à Ylkdam , Ahmed Djevded
bey commente le projet du gou-
vernement anatolien concernant le
commerce avec l'Europe qui devrait
se faire désormais directement,
C'est-à -dire sans l'entremise de
Constantinopie.
Ahmed Djevded bey approuve

ce projet.
Il s'exprime ainsi :

L'Anatolie a eu raison de prendre cette

question en considération. Eu effet, le

fait qu'aujourd'hui ie commerce anato-

lien se fasse par l'entremise de Constan-

tinople est une chose anormale. Gela a

pour conséquence un surcroit de frais,
aussi bien pour l'importation que pour

'exportation. Cette perte se chiffre an-

nuellement par plusieurs millions de

livres,
Par conséquent l'Anatolie doit étudier

à fond la question et créer une organisa-
tiôn suceptible de lui permettre des échan-

ges directs.

Certes, aussi longtemps que la paix
n'aura pas été signée, cette crgarùsa-
lion ne saurait se développer à un degré
suffisant. Mais il n'en est pas moins né-

cessaire de se mettre à l 'œuvre dès
ф

ffia-ntenaht.

PRESSE GRECQUE
A propos de la

Conférence de Caiinês
Traitant de la Conférence de

Cannés qui vient de prendre fin,
le Proïa émet les considérations
suivantes ;

« Le Die i de la Grèce n'â pas voulu pu-

[й'Г à câlines le peuple grec de son in-

gratitude envers Venizcios, ce peupl
qui avait naguère envoyé.mourir en cette
ville un de s-s plus grands hommes d'Etat,
Tricon pis. Et au coui's da bette cofifé-
rence la question orientale n'a pas été
abordés Eile a été référée à la conférence
des ambassadeurs à Paris,

Nous as savons si cette assemblée
sera p'us favorablement disposée enve s

les droits de l'hellénisme que celte qui
vient de se dissoudre à C,aubes.
Quoiqu'il eb s'oit le problème de la

restauration économique de l'Europe a

fait un grand pas. La décision prise
pour convoquer à Gênes, Wirth et Lénine,
à une conférence internationale, est un

premier effort sincère en vue d'unê colia-
boration commune entre créanciers et dé-
biteurs. entre vainqueurs et vaincus pour
améliorer les conditions de la vie écono-
mique européenne. »

PRESSE ARMENIENNE
La voie s'aplanit

Le Djagaiamard commente fa-
vorabbment au point de vue des
intérêts de l'Arménie la décision
du Conseil suprême de faire parti-
ciper la Russie, 1e grand voisin de
ia République d'Erivan à la pro-
chaîne conférence européenne de
Gênes,

Nous voulons à cette occasion attirer

à nouveau l'attention générale Sur une

question simple et en pleine maturité

qui est en étroite connexité avec la paix
stable de l'Orient et avec la questio de

sa restauration économique. Nous vou-

Ions faire allusion aux revendications ar-

méniennes. Depuis 4 ans, c'est pour la

première fois que la Russie est invitée â

une conférence internationale. Le réta-

bassement des relations commerciales et

économiques amènera des efforts po'iiti-
ques.ces représentants diplomatiques legi-
cimes de la Géorgie ont déjà soumis un

mémoire à la Conférence de Cannes. La

délégation légitime de la République ar-

ménienne s'est également empres-ée do

rappeler à Cannes les engagements for-

mels pris envers le peuple arménien. E le

doit surtout convaincre tous les intéressés

que la formation d'un Etat, arménien, tel

qu'il est prévu par ie traité de Sèvres,est
une revendication Dès naturelle et très

modeste et que la réalisation de cette

revendication sera un bienfait pour l'Eu-

topa et notamment pour ia Russie, qu»
doit s'être repentie d'avoir conclu une

ahiance équivoque avec les dirigeants
des nationalistes turcs.

La cause arménienne étant subordon-
née à la victoire des alliés, le peuple ar-

meniea a eu jusqu'ici toujours recours à.

ceux-ci, eu dépit de toutes ses décep-
tions arrières La grande Russie, de son

côte, doit se rappeler les principes qu'elle
a proclames et redresser l'injustice fit-

grante commise envers un petit peup e

ECHOS
ET NOUVELLES

CO?J!IV!UN*UTÉ ARMENIENNE

Les journaux italiens annoncent av»-c

regret le décès survenu à Bologne du
saVant chimisti cmiehich, ie professeur
Hagop Tcharnitchian, lauréat de 1 аса-
demie de L'ricé e» 'professeur de chimie à
r'Université de Boiôgne depuis ÎSfHL h j pat.

ISS НОДОГОШЦШ
du C.O.F.C.

Bulletin du 10 janvier (i 17 h.

Compte rendu de ia journée du 10
Pression atmosphérique a 0 degre et au

ojypaîi, do,ia rper •; 1,1 h, : 767 nip. 9.
Tendani-e dans ia jBtii riR ; iLtfeiG

starionn. :re, puis h m-se
Ven : au sol ; N a N E •uoy-nh- : 2 «»

Ы quelques lignes
— L'ancien ministre de la justice

g es, M. Demétra. opoulo, est decede i

Vienne dans une maison de santé. Le

funérailles amont lieu aux frais de l'Etat.
— Mgr Ghryssanthos, mètioplite de

Trébizonde, ^e rend à Londres, charge
de communiquer a S. S. Meletios, Pa
marche œcuménique, les décisions du
concile do Saionique.

— Le roi de Serbie se fiancera pro-
chaiuèmôQt à Sinaïa avec la princesse
Mariala de Roumanie.

— Le consul de Grèce à Varna est ar-

rivé en notre ville.
— Séfih bey, conseiller à la cour de

cassation est nommé préHlent de i

cour criminelle.
— D'une statistique publiée par l'ad-

ministration sanitaire, il ressort que le
nombre des décès, â Gynstantinopie, au

cours de l'année 1921 a été de 19.505
— Londres, 9 T H.R.— On dit que

les élections générales s'imposent en Ir-
lande pour la constitution d un gouverne-
ment provisoire. La population de Dublin
fêri- l'accord anglo-irlandais ; une grande
joie règae dans tout lq pays.

— Paris, 9 T.H.R.—Un câblcgramme
do gouvernement de l'Indochine fait con-
naître que l'importation du riz, pour 1921,
par ie seui port de Saïgon attem 1.517.00
tonnes, .chiffre qui ne fut jamais еш'е-

gistie jusqu'à présent.

jouissait du rie rerlommee universelle pour
ses découvertes scientifiques dans le do-
marne de ia chimie analytique. Membre
dê plusieurs académies et sociétés sa-

vante-,, le roi d'Italie le. ê ait eft hau e

es tilde et eh 18 lê nommé mem-

Bre du Sénat italien

Le philanthrope arménien M Kaîensde
Guibenkian a envoya au Patriarcat un-

somme de 60 000 ffaugâ fiUUf .l'es l'éhi-
giés de ia Cmcie. Une autre somme d-
50 000 francs a été expédiée au Comité
de secours américain da Constantinopie
pour être affectée à la population néces-
siteuse de l'Arinéfiih

La Maison arménienne d ras beaux arts a

décidé de céieb er, ie 22 janvier,le 5Oume
anniversaire du grand poè e national
B'^dros Toi» rian, frère du patriarche ne

Jérusalem Ëue a également décidé de
fô er le àÔOêoie anniversaire de. Modère
Elle a protesté dans sa dancère séance

auprès du gouvernement апп°пнп con-

tre fa décision de celui-ci de modifie»
l'alphabet arménien en supprimant les

lettres ayant la même consonnance

Départ de Ш. Tuozzi
M. Tuozzi, délégué itali-n chargée de

négocier un accord avec le gouvernement
d'Angora et qui se trouve ici depuis
deux jours, pars demain pour Rome.

Les recettes du pônt
Le conseil municipal s'occupera de la

question de l'affermage des recettes du
pont. On sait que ia préfecture de la vil e
est saisie do l'offre d'un Arménien qui se
déclare prêt à payer annuellement une

somme de 50.000 livres en plus de c -

qui est encaissé actuellement, si l'affer-
mage lui est accordé !

Le pont d'Oun-Сэрап
La rapport des exoercs chargés de se

prononcer au sujet de la somme néce—
saire à ia répar tion du pont d Oan-Gàp «n

gravement endommage par la récente

bourrasque évalue les frais â 50 000
livres..

Les douanes
Au cours du mois de décembre der-

nier, les exportations par la douane de

Sirkédjiont dépassé ia somme de 100 0 0
livres.

Au cours d mê ne mois, les importa-
tions, par la même douane, ont été de
304 000'livres turques
Sai ce шon tant 5 iivr î ,

t'S o-j: d oi s

ont été perçues.

Oratorio de Noël
La nouvelle salie de récréation du local

du Y. M.G A. de Pera, sis Rue Cabristan,
No 40, sera inaugurée vendiéffi, 18 jan-
vier à 6 heu es du soir A cette occasion
ie chef-d'œuvre de Gâmil.e Samt-Séën

« Oratorio de Noël s sera mterpr te

par un chœur russe de 45 exécutants
Parmi les solistes psuabront Mmes- Vas
sinka et Masté. Le prix des loges de ba -

con sera de 2 livres -turques et demie.
Les places du parterre d'une livra turque
Toutes*les piauf-s ét-mt réservées, ceux

qui désirent assister à ce régal musical
doivent obtenir ieurs billets jusqu'au 12
janvier.

Cette audition est piacee sous le patro-
nage de l'amiral Mark L. Bristol,' haut-
commissaire du gouvernement américain
et du général Charpy, commandant en

chef de l'armee française el occupation

SchrôJer? ?
Leurs prix chers sont la

rantie de leur authenticité.
Les quai te.s (Jruves, Huute.rnes

Bars c, Médoe et. mus ms Ghât aux
de la Mu son Schro&er <£? Sehy1er et
€7o de Bordeaux importées directeuient
dans des caisses par lots i-tiD»»rtânts sont
ton es mises en bouteilles à Boy-
dfeausc même, et par conséquent sont
authentiques
Exigez toujours la marque Sehroder

de votre épicier, restaurateur, des br<is
sérias et lieux de plaisir ; vous aurez
toujo rs la qualué demandé» authm-
tique, embouteillée au lieu
d'origine.

Les Agents dépositaires la Maison
IPAVMOME viennent de recevoir utn-
grande quantité de toutes les qualité*
et pour tous h?s goûts qu'ils tiennent à
la disposition de leur honorable et nom-
breuse clientèle dans leurs magasins de
détail sis â :

Pèra , rue Galata - Séraï No 6 et
Galata , rue Toiiloumba No 17

Pour les achats en gros s'adresser à
la Maison Centrale L'AURORE, Ga-
lata, Mou (hané No 61
N.B.— Les qualités Graves éb Mê*

doe de la Ma s >n Sehroder .• j

vendues par oeque que dû.- le-- établis-
sements Bon s éb Vaynkis a Péra.
en lace de l'Ambassade d Aagietorre*On
peut les avoir à raison de

60 piastres Focque

LA MA ISOWMULLA TIER a
l'honneur d'informer son honorable cli n-
tète qu'à part du 7 janv n.s. elle m

gnre de- '• h-és dan-.»nrs dans les v

salons du 1er étage de leur Mai«on Geo
traie. О chestre со» n posé des plus celé-
bres musiciens. Entrée Libre Les
Thés dïusants auront lieu »es lundi
merci-edi, vendre»1i samédi et- di aftch»--
etо 4 il§ 8 p m Le --ameais ■- x, •

•
• п.> : -

nellement de Ю h.p.m. à 2 h. matin,

S. E

ga-

Vent cCs nuages à 4.500 и

moyenm II m par seconde

Températures : maxii a d»- la journée :

4^2 ° 9 ; minimà de la nuu —8-1.
HOmiKii ' assel grande .-.n hiff B5 pto.
Visibiiit ; faible mus Don aie, moyenue

9 km.
Mer : ca'me

Ploie dans les 24 h 0 три
Imfe du eiel Îî4 a 8;4 couvert aans la

Idli'âei
. Corasté istique du temps: beau, nua-

geuxet froid;
Régime: E'abhssr-ment d'an»«cycione

vers le ук.иер!осЬ з d'une dépression
venant d'd В,Й.
Prévision pour la journé» du 11 :

Vent au so' ; E à S. rnoy n

Tempéraiures probables : maxima -f 3o
uimima — l ®

Etat du ciel: 1(2 couvert à couvert
Observations générales: Stabilisation

de la température Etablissement de la
dépression. Temps froid t è> humide

i щ mmi ■m

LA jgBfi fiJT L'ECRA
Une -révolution au Cinoma

Des prix à Sa portée de tous
Voilà ce qu'apporte à Pèra, à tous les

amateurs de l'art muet en général, ie
G1NÈ SftATlNG dont l'ouverture au Nou-
veau Th à tre est fiîrée au jeudi 12 janvier.
C'est on éveneiiient âsstc sefesàr'hofiel
pour provoquer la curiosité, la sympathie
et l'admiration dé tous Le cinéma à »a

portée de la grande fouie voi»à bon une

innovation qu» mérite qu'on a célèbre et
un pi'ogramnie qu'il n'est pas donné à
chacun de réaliser Tous les fauteuils du
pàrteéï'e à 76 Ptrs., tout ije baicon à 10
Ptrs., toutes les loges à 1 Lvq., d f à
vraiment ià de quoi renouveler à l'infini ia
masse des admirateurs de l'art muet en

donnant à tous et à toutes, aux plus то-
dèstes travailleurs comme aux plus cos-

sus financiers, le gottr. de voir tStiS Ws

jours les belles images de l'écran. Le Ciné
Skatingàura dans quelques jours ia satis-
faction d'avoir réalise avec ce ; miracle,
en même temps qu'un toile de força

technique une b nne action sociale. Oa
lui en saura gré de tontes parts car il
faut encourager sans réserve de si inr.ê-
fessantes initiatives, appelées à nous

dootier atix ififUbuis prix» !»rè meilleures

p oduc'ions cmegrapmqoes ei d<».fts les
meilleures со dirions.
Tous les jours, -trois matinées à 2 h , à

4 h., et- a 6 h PAS DE SOIRÉES,
jeudi, pou»

- ie premier programmé:
LES PRISONNIER > DE l'/tMOU*

- e baryton ECONO vsiDË^
Il nous revient que le célèbre baryton

Economisés après un :oog s jour au

Théâtre Da), Vernie de Milan est de pas*
ag à Сonstàntmop'é et d'accord avec 'le
énor D- Neri, la T .bos-i, \» Seiivanova
et leurs chœurs am-; que i orchestre des
.-olistes » u>-' - doun -юп» ».jiï' iq-ué-g • ■ -огс

•mt,allons à d< s pr»x tout a i'uu œuuits

au Nouveau Theaire
Ces represem&tions auront lieu dans

l'ordre suivant : Samed» 15 Janv. en soi-
rée Rigoletio. dunancli- 15 janv. --n nra-

tinee Carmen, en .soirée Mme Bu terfly
Lun li 16 Janv. en soirée Tosca. Mardi 11
Janv. en soirée Caralleria & Pagliaccl.
Mise en scène soignée - Dec-ers nouveaux.

Loch ion au Nouveau Th àtre.

l'AT ANTIDE
au CL h> Eiolle

Aujourd'hiii et jusqu'à ce j-udt soir

(12 janvier) afin de répond»--e aux inno»h-

a- abies demandes du pub ic q»d n est

pas parvenu à voir ia Ire epoque de
YAll ntide «u une seule semaine,

continuation de la Ire époque
(Vers le Hoggar),

du merveilleux film l'Atlantide
A partir de ce vendredi (13 janvier) et

jusqu'au dimanche soir 22 courant, 2me

époque de YAtlantide (Antméa).
L3» iund» 23 janvier : L'Orpheline avec

Gim-dte et Ghambertio (B sçoi).

Théât?^ de> Variétés

Anjou d'hui, me с»е»1к La grève
Cocottes.

des

Le Lys brisé
Ceux qui verront cette grandiose vision

du chef-d'œuvre de Griffu h, ie plus illustre
metteur en scène du monde, en seront

ravis.
La tâche est pai Uc-iUèr.uuent ingrate

lorsqu'il s'agit de du - tout .ce que .cette

eiûôuvan-'-- vreioà con иот de g an>

î;man, de ubihue.
L'action ne se raconte pa>

de mots pour exprimer ia b ^urè d-s iar

mes, ou ia douceur d un regard Mais

quelle ampleur de conception et de phy-
fosophie dans ce conte où l'Or-euï rêveur

et mystique se heurte à ia brutalité d un

Occident lus positif
Le Lys brisé jette un jour nouveau sur ce

que nous pouvons attendre de l'art muet

Griffith vient de lui faire faire un pas de
géant. C'est un chef-d'œuvre de sublime
beauté qui atteint les plus hauts sommets
de la poésie tragique.
Protection lundi p'orèiam au CINÉ

I LUXEMBOURG,



\
,

'

La Bours

LE BOSPHORE S
#£ЙЙЗЁ£Й8ЙЙ

Uours des *onds et va»ê«rs
10 janvier 1922

îuiois par la Maison r 'e Banque
PS:?*.?* fiïkRtè

>7 Galata.Mehmed ~ il pacha han 57

téléphone >W

GOtJRS ïM МОЩЛ1&
■У0Г 720 -

Banque Ottomane ! 300
ivre- Sterling 703 -

ïaScs français r 274 —

• ires italiennes 151 -

Drachmes 127 50
Dollar* 1Й0
ai 20 75
aa.ks 19 -

Couronnes Ancnch 1 -

23 25
"COURS DITS CFDfaGÈS
vew-iori §§ 5§

; An.HrîO ?iâ -

'-ans 7 22
jêHève 3 05
Tome
uhènS

13 70

tiàrlîil
Vienne

îfeë -

Tfiila 85 —

Bucarest 25 50
Amsterdam 1 61

da Ja Moditerrsnâe
li'Êssfernbiëe Générale ordinaire des

actionnaires ayant eu lieu à Paris, le 30
décembre 1921, nous repioduisens ci

après le bilan, un extrait du rapport d <

Con eff d'Administration, i'allocntion du

président et les résoutions adoptées par
les actionnaires !

8Han lu 3Û juin tgti
(Premier exercice social)

Bilan do Siège Soc ai en Ргапсз
ACTIF

Immobilisations et frais
dç, :^onPUtutiOft frs. 911.737.90

Titrés et

Participations (dont
participations Ban-
que Impériale Otto-
'тапе et Commercial
Bank of Egypt pour » 13.945.261.70
F; s 12.437 840 30)

Avances et comptes-
courants ь §02 547.65

Gaisss et Ëancjnes » i 603r 177.60
Agences et débiteurs
divers » 14 364 613.13

Frs. 31 627 337 98

PASSIF

Capital
Provision pour amor-

tissemeùts irnmobiii-
sations
Créditeurs divers
Fonds de prévoyance

Frs. 30 000.000. -

91 174 80
•Л8 409 93

1.317 754 25

Frs 31 627.337.98

Compte de profits et pertes
Pour l'exercice 1920 1921

DÉBIT
Frais généraux Frs. 2.774 136.53
Amortissements et di-
vers » 852 035.53
Fonds de prévoyance s 1 317.754 25

Frs. 4.943 926 31

CREDIT
Intérêts et produits di-

vers Frs. 4 943 926.31

Frs. 4 943.926.31

BILAN en Livres Turques des Agences
de Constantinople au 30 juin 1921

ACTIF
Disponibilités liquides
Gaisse ec banques Ltq 1.855.687 58

Gorresp. à i'étran-

ger (Banques) » 1.481.229 80

Ltq 3 336.917.38
Avances sur garanties
(titres,devises et mon-
naies. marchan. etc.)

Comptes-courants
Débiteurs divers
Portefeuille titres

Portefeuille effets
Mobilier

1.79-2.877.70
» 555 726 99

76.069.95
» 28.057 50
» 298 866 83

6.032 73

Ltq. 6 0J4 549 03

PASSIF
Fonds de provision Ltq. 96.340 80

Dépôts et comptes-
courants

jpjjfoGo''>•*•■>t)ondaots a l'é•

Ш 4 24"" лг
jpaaLsniiial et crédi-

:

» 4 481.019,—

255 944.31

1.261.244.97

Ltq. 6 094 549 08

du rapport
du eonsai! d'administration

Le rapport pour if premier exercice ь'о-
cial clos le 30 juin 1921, mentionne la crise
violente qoi s'est abattue sur le monde en-

tier, la tournure prise par 'es événement-

politiques dans b proche О 'eht et la oru-

iencéL xirêaie do5fc les - de Gon—

tantinople dorent entourer leur activité

DERNIERE HEURE

La Bourse de Paris

Paris, 9 T.H.R.— Le marché est sans
affaires ; les cours sont très hésitants ; us
sont lourds en couusse ; seul le groupe
russe est ass^z actif. Les fonds d'Etat et
valeurs industrielles sont traités p us cou-

ramment et sont en nouveaux progrès sur

les deux marchés.

le roi^ Alexandre
lucâresî, 10 janv:

Le roi \lexand r e de Serbie arri-
tfera à Bucarest dans la seconde

quinzaine de ce mois. ïi sera aé-

compagne de M. Pachïtcb, prési-
dent du conseil.

La réception officielle du roi aura
lieu au château de Slnaya où le
roi Fefdioand se fendra le i§ ert.

(Bosphore)

Conseil des ministres
Le eonsetl des ministres s'est

réiihi bi r sbir soi-§ la présidence
du grand -Vvzir Tewfik pacha et a

délibéré sur la situation politique et
financière

Là Crimée et l'Anatolie
Ali Fuad pacha, représentant

kémaliste à Moscou, a adressé au

commissariat des affaires étrangè-
res un télégramme dans lequel ii
rend compte des pourparlers elB

gagés avec ia délégation de la Ré-
publique de Crimée à Moscou et
du désir des Criméens de con-

dure une entente avec le gouver-
nement d'Angora; Ali Fuad pacha
â eipOsé â ce dernier le point de
vue de la délégation criméenne à
ce sujet. La délégation quittera
Moscou au début du mois de fé-
vrier pour se rendre directement à
Angora.

L'ifmio kémaliste
Un grand nombre de fournitures

d'équipement qui avaient étécom-
mandées en Europe pour l'armée
kémaliste, ont été débarquées à
Adalia. D'antres commandes sont
en routes

La réduction ne la dette
allamanda à la Conférence

île Cannes
Paris.—La réduction des paye-

ments dus par l'Allemagne est ?u-
bordonnéeà l'acceptation par celle-
ci des sepLconditions suivantes :

lo Les taxes douanières alleman-
des seront désormais imposées sur

la base de l'or et non en papier-
monnaie %o Le tarif des chemins
de fer et les taxes postales seront
majorés. Зо ce prix du charbon
allemand en Allemagne sera aug-
mente. 4o Le budget de l'Alterna-

igné devra être équilibré. 5o Des
! feslrictionà seront imposées au ca-

pital allemand destiné à l'eipor-
tation.' 6o II ne serait plus émis de

papier-monnaie, cette émission
étant cdoàidêrée comme une des
causes de la dépréciation du mark.
7o La Reichsbank devra être réor-
ganisée. Les frais d'occupation des
armées française et britannique se-

ront comptés sur une même base
de pourcentage. A partir du 1er
mars prochain, les frais d'occupa-
tion des forces américaines ont été
fixés par an à 220,000,000 de marks
en or, plus une certaine somme de.
papier-monnaie. L'Angleterre a dé-
claré approuver l'accord de Wies-
baden pour une période de trois
ans. (T. S. F.)

L'exécution de l'accord
anglo-irlandais

La commission présidée par M.
Winston Churchill s'est réunie
pdiir examiner l'adoption immé-
diate de certaines mesurés â la
suite de la ratification par le Dail
Eireann et par le parlement bri-
tannique de l'accord anglo-irlan-
dais»

La Ire des mesures sera le re-

trait de toutes les troupes britan-

niques de l'Etat libre irlandais. La
2me, la détermination de la trêve
et la question de l'amnistie. La
3me, le transfert da pouvoirs au

gouvernement provisoire qni sera
l'autorité intermédiaire à Dublin,
jusqu'à la création du parlement
de l'Etat lib re da l'Irlande.

La commission prépare l'éva-
cua'don immédiate. L 'effectif des
forces britanniques à retirer s'é-
lève à 50,000 hommes, à moins

que le gouvernement provisoire
ne demande le maintien de cer-

tains bataillons jusqu'au rétablis-
sèment d'une situation normale
Dans six semaines toutes les

troupes pourraient être retirées.
(T. S. F.)

En Bulgarie
Le chargé d'affaires de Grèce à Sofia

a reçu uns lettre lui annonçant qu'il se-
rait assassiné. Le diplomate a remis ia

iettre au ministère des affaires étrangères
qui a attiré l'attention du directeur de la

police.

CHRONIQUE SPORTIVE

propos des derniers
matches de boxe

: .з«вй''< |?8та81аа**в*»ёДяваав'?'Ю1' и,яава*в'Я ' 85ра*яа,УЯ^

dans ces circonstances. C'est dans cet es-

prit qu'une trésorerie très large a été

maintenue. Le pourcentage moyen des dis

ponibUités en Livres turques par rapport
aux engagements-dans la même monnaie
s'établit aux environs de 70 0[0 Pour ce
premier exercice d'une dures théorique
de 15 mois et demi, mais effective de

moins de dix mois la balance du mouve-

ment d'affaires des agences se totalise à

près de Ltq. 450,000,000. Ainsi le volume
des affaires traitées a Con tantinople en

Livres turques est tellement supérieur à ce-
lui du Siège de Paris qu'il eut été illogique
d'incorporer le premier au second et de

présenter une situation en France alors

que les opérations réalisées dans cette

monnaie sont de bien moindre importance,
et que d'autre part l'adoption d'une base
de conversion de Livres turques en Francs,
était impossible étant données les varia-
tions du change. Après un examen appro-
fondi de cette question ie conseil d'ad-
ministration décida d'adopter le principe
d'établir les comptes en deux bilans : l'un
-m Livres turques pour les agences de

Gonstantinople, l'autre en Francs pour
le S.ège social. L'exploitation générale,
après une très sérieuse revision des crèan-
ces a laissé un soide créditeur de Francs

1.317.754,25.
Le rapport du conseil souligne que c'est

là un bénéfice très intéressant car ii ne

faut pas oublier qu'il a été obtenu dans
les circonstances fort peu favorables, et

avec le seul appoint des agences de Cor-ws-

tantinople; qu'ii correspond a une période
de mise en train toujours plus ou moins

mg ate et qu'en somme il se rapporte à un

capital moyen de Frs 19 600.000, l'aug-
mentation du capital a 30,000,000 de

francs ne datant que du 30 décembre
1920 Estimant qu'ii importa t avant tout

d'assurer l'avenir de la Société en forti-

fiant autant que possib'e sa situation fl-

nanciôre.et qu'en outre l'horizon en Orient

ne s'était pas encore éclairai, le conseil

affecta ia totalité do ce bénéfice d'exploi-
talion à un Fonds de Prévoyance. Le

rapport expose ensuite les avantages de

la Banque dans les participations Banque
Impériale Ottomane et Commercial Bank

of Egypt (Société Egyptienne au casitai
de 300 000 dvffcs ster ing). Les bénéfices

de cette dernière participation ne sont

pas compris dans le bilan au 30 ja n 1921

de la Banque Commerciale de la Méditer-

ranée vu que lo premier exercice de la

Commercial Bank of Egypt ne sera clos

que le 31 décembre 1921.

Allocution
de M, le Président L. Pissard
avant le vote des résolutions

Messieurs,
Six mois se -ont écoulés depuis la clô-

'Ш •- lu [ire;;'!.;; exerefçe de votre Société.
Pendant ce laps d© temps, sa situation ne

s'est que fort peu modifiée. E le reste sen-

siblement la même qu'au 30 juin dernier
les résultats enregistrés à ce jour de-

meurent satisfaisants.
Le standing que s'est créé votre Société

sur la place de Gonstantinople, dès le dé-
but de son exploitation, lui a, jusqu'ici,
permis de traverse" sans à coup la pé-
riode de crise dont le marché est toujours
profondément affecté et dont maiheureu-
sement, on ne peut prévoir la fin. Nous
n'avons aucune raison de craindre qu'il
n'en soit pas de même dans l'avenir.

La prudence qui a toujours été notre

ligne de conduite, a,plus que jamais, été
étroitement observée au cours de ces six
mois de crise qui, par ailleurs, n'ont pas
été stériles pour nous, puisqu'il nous ont

permis de mettre définitivement au point
l'organisation de nos services intérieurs,
désormais à même d'exploiter largement
ta reprise des affaires dès que la situation
en Orient se sera rétablie.
Vous me permettrez, enfin, de remercier

et de féliciter, en votre nom, notre direc-
tion de Gonstantinople dont la collabora-
tion, aussi intelligente que dévouée, a su,
en dépit des difficultés au milieu desquelles
elle a débuté, assurer le succès de notre
établissement.

Première résolution
L'Assemblée Générale, après avoir en-

tendu la iecture du rapport du Conseil
d'administration et de celui des Commis-
saires approuve les comptes sociaux ariê-

tés au 31 juin 1921 tels qu'ils lui sont

présentés par le Conseil d'administration,
ratifie l'affectation du solde bénéficiaire
de Frs 1 317 754.25 à un Fonds de Pré-

voyance et donne aux administrateurs

quitus de leur gestion pour l'exercice clos
à la date précitée.

Deuxième résolution
L'Assemblée générale ratifie la nomina-

tion faite par le conseil de Sir lan Maleolm
et de MM le vicomte G. de Breteuil et
Alfred J. Suarès, comme administrateurs
de la Société.

Troisième résolution
L'Assemblée générale nomme M. L. Bi-

zonarre et la Société Fiduciaire de Paris,
commisssaires au- comptes,avee mission,
de faire ensemble ou séparément, à l'As-
semblée générale ordinaire qui sera ap-
pelée à statuer sur ies comptes de l'exer-

cice clos au 30 juin 1922, un rapport sur

ces comptes.Elle fixe à mille cinq cents

frs. l'indemnité de chaque commissaire.
Qaalrième résolution

L'assemblée générale, après avoir" en-

tendu le compte rendu prescrit par la loi,
donne aux administrateurs l'autorisation

prévue par l'art. 40 de la loi.du 24 juii-
iet 1867.

A ce qui précède, nous ne croyons

pas inutile d'ajouter que les chiffres j grande.

L'affluende n'était pas précisément
énorme cette fois au théâtre Ghantecler

ma'gré que le samedi fut un jour de fêté
et le prix des places relativement peu

élevé. C'est que le programme n'était pas
cette fois bien tentant et quoique le public
coustantinopolitain ne soit pas encore, ей

fait de boxe, aussi exigeant que celui

d'autres villes, il sait déjà faire la distinc-

tion et s'abstient de se rendre à un spec-

tac'e qui ne lui promet pas d'intérêt.

Il est indéniable que la Boxe a trouvé

en notre ville des partisans nombreux ; les

jeunes surtout out été comme fascinés par
les échos qui leur sont parvenus des

prouesses d'un Carpentier ou d'un

Dempsey, eemme aussi, d'ailleurs, par

les sérieuses performances de quelques
boxeurs locaux ; ils se sont mis à l'œuvre

avec entrain pour pouvoir, comme leurs

ainés, entrer dans ce que ce même Car-

pentier appelait le «carré magique® rem-

porter des victoires et,peut-être un jour,—-
pourquoi pas ? les plus grandes célébrités
du pugilat ont-elles eut de plus glorieux
débuts ? — connaître l'ivresse des grands
triomphes.
La bonne volonté des débutants est cer-

tes la meilleure des promesses pour l'a-

venir, mais cette qualité doit surtout trou-

ver à s'exercer dans le particulier des

futurs boxeurs et non point déjà dans un

match en pub'ic après seulement quel-
ques leçons plus ou moins bien com-

prises.
Des boxeurs vus à l'œuvre samedi der-

nier, à l'exception bien entendu du scien-

tifiqus américain, IOd Nolem, le jeune Ar-

ménien poids plume, Artine, a seul fait

preuve de quelque valeur digne d'être si-

gnaiée.
Sava, à court, peut-être, d'entrainement

a été imprécis et confus.

Dirmikis et Aizoglou se sont bien com-

portés pour laur âge, mais doivent en-

core travailler courageusement.
Bilédjian a eu l'avantage sur Giulietti

pour sa continuelle combativité et l'effîca-

cité de ses coups mais il a plus à faire

que ce dernier pour la rectification de son

jeu.
Théofilos dojt également trimer pour

arriver à quelque chose. Quant à Pasca-

iian et Goldstein, ils furent la risée de

l'assistance et c'est tout dire.

E* maintenant quelie conclusion tirer

de tout cela? Il faudrait, d'après nous,

laisser les novices à leurs leçons et à leurs

rêves dorés et revenir un peu en arrière.

Plusieurs anciens boxeurs ne viennent

désormais à nos réunions pngilistiques
qu'en simples spectateurs. Pourquoi no

pas les décider, en y mettant bien en-

tendu le prix, à participer à des combats.

Nous serions mille feis plus heureux — et

avec nous tout le public — d'assister à

seulement deux combats où nous verrions

de la vraie boxe, que de voir monter dans

le ring cinq ou six paires de novices, les-

quels, dans leur hâte d'atteindre le ré-

sultat désiré, oublient les quelques no-

tions reçues et se mettent à se cogner à

tour de bras.

Voilà, d'après nous, une des conditions

qui, en satisfaisant 1® public, empêchera,
à Gonstantinople, la Boxe de péricliter.

Fousnard

— La vie drôle
et la vie triste -

Le proceâ faux-monnayeurs

LA VIERGE
FOLLE

T . . „ , . „, r, jon „ = r Ici pièce célèbre où Henry Bataille
La cour criminelle a rendu sâ sentent t

л
,
лтто».

dans le procès des contrefacteurs des [présente uns jeune fille ardemment

billets de 20 piastres. Ghougas et Mathéos \éppi$e d'un homme marié que ni
ont été condamnés par contumace à 10 convenons, n ; [n loi m lui per-
années de travaux forces.

"

Quant à Nlhâbed et à Sarkis, jugés con-

tradictoirement, ils ofiî condamnés,
le premier à 10, le second à и йПЗ et 8

mois de la même peine.
Уп chantage

Sami Molla, demeurant à Kizil-Toprak
recevait, il y a quelques jours, une lettre
où il était mis en demeure de payer une

somme de 1500 livres turques, sous peine
da voir son fils enlevé, sa maison brûlée
et d'être lui-même assassiné.
Sami Molia ne fut pas assez naïf pour

s'exécuter. Il remit la lettre de menaces,
à la police qui prit les dispositions né-

cessaires.
Une partie de l'argent fut portée à

l'endroit indiqué.
Cependant, plusieurs agents étaient

aux aguets, de sorte que l'auteur de cette
tentative de chantage, un nommé Hus-
séine Fefhi — qui n'est pas, paraît-il, à

son coup d'essai— a été an été flangranle
deliclo
Au poste, il n'en a pas moins essayé

de nier. Mais ayant été fouillé, il a été

trouvé porteur de plusieurs autres lettres

rédigées à peu près dans les mêmes termes

que celle adressée à Sami Molla.

Husséine Fethi i* été envoyé au dépôt.

ON NOUS ÉCRIT
Constantinople, 10 janvier 1922.

Monsieur le Rédacteur,
Je viens de lire av.-c surprise dans la

2me colonne de la 3me page de votre

journal de ce matin, sous la rubrique
« La vie drôle et la vie triste », l'article

intitulé « Arrestation » et me concer-

nant.

Je tiens à réfuter de la façon la plus
énergique les assertions contenues dans

cet entrefilet et â mettre les choses au

point.
Non seulement je- n'ai incité personne

à attenter à ia sécurité publique, mais

encore c'est moi qui, à la suite, je pense,
d'une méprise regrettable da la part de

la police, ai été violemment battu et

retenu au poste durant toute une nuit.

J'ignorais absolument, an moment de

mon arrestation, l'incident qui en a été

la cause, et ce n'est que sur mes protes-
tations énergiques et après avoir été l'ob-

jet d'un traitement digne d'un autre âge,
que j'ai pu le connaître.

Veuillez agréer, etc.
E. Victor

mettent d'aimer, <1 trouvé au ciné-

ma en la belle

MARIA JACOB INI
m ne interprète admirable

qui fera tfjompher au Ciné Nlagîc

VENDREDI 13 JANVIER
ce çhef-d'œuvre dramatique qui met
aux prises deux grandes amoureuses

dans des situations aussi tragiques
que scabreuses.

A signaler tout particulièrement Ici

scène entre Mme Amaury et le frère de

Diane et celle où le duc de Lhcrencs

apprend qu'Amaury est l'amant de sd )fUé
Mais cela ne se raconte

Il faut voir

LA VIERGE FOLLE

m-®

à
ч

. Placement de tonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga-

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des

intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de

rapport.
Adressez vous donc, à cet effet, à la

Maison de Banque G. HAMOPOULO,
Galata, Buyuk Tonne/ Han, 18-19.

mentionnés à l'actif représentant les
disponibilités liquides de la Banque
Commerciale de la Méditerranée
ont été largement mis à épreuve lors

de la dernière crise provoquée par
les difficultés dans lesquelles s'est

trouvée la Banca Italiana di Sconto;
en effet, la Banque Commerciale
de la Méditerranée payait immé-
diatement non seulement les dépo-
sants à vue, mais, ainsi que nous

avons eu l'occasion de le constater,
elle a-môme, en date du 3 janvier,
affiché à ses guichets que : sur de-

mande elle payait immédiatement les
dépôts à terme, ci préavis et ci

échéance fixe sous déduction des in-

térêts à couvrir. Cela mérite cer-

tainement d'être relevé en un то-

ment cii la crise financière est si

SALLE FRANÇAISE
OE VENTE

! eux Enchères Publiques
f Stamboul, Kodjaman-Oglou Han,

Rue Zulfié, près de la Posle

jgjl Ottomane.
Téléphone Stamboul ; 2373.

À Vente aux enchères
m du Jeudi 12 Janvier lg22

^ de 10.30 à 12 et de 14 à 16 h.

ф Liquidation des stocks de :

^ 1000 kilos sel anglais, 100 Paires ^
ж bottes en caoutchouc, 500 Tentes j®
[ imperméables, 1000 Pelles, 50 J
Щ Harnais, 100 Selles, 10000 Paires p
Щ lacets cuir pour chaussures, 5000 ®

ÉCuir pour casquettes, 2000 Paires ^
: guêtres militaires, 200 Paires j®
T chaussures semelles en caoutchouc,
ф 40 Enveloppes et chambre à air i.
У pour autos, 150 douzaines chaos- ®

q settes en laine, 900 douzaine cale- T

Щ çons en laine, 100 Costumes, 200 Щ
paletots, 5 caisses galoches pour Щ

x hommes, 2 balles couvertures, 2 ^
j malles effets usagés, 100 douzaines ^

cirage noir Stella, Meubles divers,

^ 2 gramophones.
1 La vente se fera au comptant et
® la marchandise devra être retirée

T dans les 24 heures. Il sera perçu

ф 5 010 de droit de criée. ф

BANCO 01 ROMA
Capital versé Lit. 150.000.000

Siège Centrale à ROME
160 SIÈGES ET SUCCURSALES EN ITALIE ET COI ONIES
SIÈGES A L'ETRANGER

FRANGE : Paris et Lyon.
ESPAGNE : Barcelone, Madrid, Tarra-

gone.Mont-Bianch, Valls, Borjas Elan-

cas, Santa Golorna de Queralt.
SUISSE : Lugano, Ghiasso.
EGYPTE : Alexandrie, le Caire, Port.

Saïd, Mansourah, Tantah,Beni-Ma<zar, |
Beni-Souef, Bibeh, Dessouk, Fasbn-

Fayoum, Kafr-Ël-Gheikh, Magagha,
Mehalla, Kebira, Minieh, Mit Gamr,
Zagazig.

MALTE: Malte.
SYRIE : Alep, Beyrouth, Damas, Tripoli.
PALESTINE : Jérusalem, Caïffa,Jaffa.
EGEE : Rhodes.
ASIE MINEURE Smyrne,Sokia, Scaia-

nova, Adaiia.

Constantinople
GALATA: Buyuk Gamondo Han, Tél.

phone : Péra : 390 et 391.

É
Щ
x
Ш

GONSTANTINOPLE
SHIPPING & FUEL Со Ltd

(Tnc. Théo. Reppen)
Johnston Line Ltd

Service Anvers-Liverpool-Leyant
Le s {s VENI€E attendu d'Anyers
vers le 10 janvier chargera pour Bonr-
gas Varna et Gonstantza.
Le sjs AV1EMOHE est attendu

d'Anvers fin janvier.
Le S[S WIN&ATE en charge â

Anvers quittera vers le 5 janvier.
Service de retour
Le sfs PERTJVIANA en charge

au Danuba est attendu en Janvier.

Le sis POUTÎNQSjIS en déchar-
gement dans les ports de la mer Noire.v

Prince Line Ltd.

Le s[S OMI&TANO attendu
de New-York commencement janvier
chargera pour Alexandrie.

Svenska Orient Linien
Le sis ЩИЕША en charge au Da-

nube est attendu en Janvier.

Le sis SMYMNA est attendu de la
Mer Noire commencement Janvier char-

géra pour Londres et la Scandinavie.

Le S{S ОS'PES&A chargera en Scan -

dinavie et à Anvers pour le Levant dans
la première quinzaine de janvier.
Le S[S VAKNA chargera en Scandi-

navie et à Anvers pour Je Levant dans la

première quinzaine de janvier.
Pour plus amples renseignements,

s'adresser à la Gonstantinople Shipping
et Fuel Go. Ltd., Galata, Budavendighiar
Han, 17. Tél. Péra ЗЛО—12

National Steam Navigation
Go Ltd of Greece

Le transatlantique
TMEWH3ТОЮЕЕ&

tonnes 14 000, vitesse 16 nœuds, arrivera
en notre port le mercredi lljanv.et parts-
ra le même jour pourVarna et Constantza.
De retour le lundi 16 janvier il partira
des quais de Galata le mardi 17 janvier
â 3 h. p. m pour NEW-YORK touchant
à SMYRNE et LE PIRÉE et acceptant
des passagers de lère,2me et Bme classes
ainsi que des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Gompagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata, Arabian han.ler étage
Tél Péra 8240-6241-

Navigation Pandeli Frères
Le pacruebot rapide

ЮАТЕМША de 2.001
tonnes, disposant de 150 couchettes en

1ère et 2ème classe, ainsi que de spa-
cieux entreponts pour les passagers de
3ème elasse, partira le vendredi 13 Janv.
à 4 h. p. m. pour Mété lin, Smyrne, Le
Pirée, Alexandrie, et Port Said,acceptant
des passagers et des marchandises.
Pour renseignements complémentaires

s'adresser à l'Agence Crespim, Galata.
Merkez Rihtim han,rez-de-chaussée N0 8»
Téléph. Péra 2585-

Navigation N. G. Kyriakidis
Le paquebot rapide

— ALKIMINI —

de 2000 tonnes, éclairé à l'électricité,
disposant de 150 couchettes en I et II
classe, ainsi que de spacieux entre-
"ponts pour les passagers de III classe,
partira le vendredi 13 janv.à 3 h. du soir
pour GONSTANTZA acceptant des p s-

sagers et des marchandises
Pour plus ampies renseignements s'a-

dresser à l'Agence Grespin Galata Merkez
Jfihtim Han, N0 8 rez-de-chaussée. Té-
léph. Péra 2585.

Pàpayaiini Line
(The Ellerman Lines Limited)

Le vapeur &EiLGIlAVIAN ve"

nant de Liverpool avec marchandises
diverses est attendu ici le 9 courant.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents, Doros Brothers,
Tchinili Rihtim han, Galata.

Ligne de la Grimée
l Le bateau M.1 SI IA battant pavillon
I hellène, par lira mercredi 18 janvior 1922,
\ pour SEBASTOPOL, touchant à Yalta.

STAMBOUL : Sultan Ilamam, Pinto Ilan, j Pour marchandises et plus amole-

Téléphone : Stamboul : 1501-2. 1 renseignements s'adresser à The Ame-
, . . ... : rican Steamship Agency, Galata, Moum-

•a occupe de toute opération -, jiang Djadèssi, Birindji Gumuche han,
de BANQUE ! N0 10, Téléph. Péra 263.



*

Liquidation à cause des fêtes

125 ïitqs. Costumes sur mesure. Paletots sur mesure 15 Ltqs.

I AU RAFFINÉ
Deurt Yol race de Khédivial Palace Hôtel, Graud'Rue de Péra

Le Dr N. DETALAS (rentré)!
PERA, tRue des Posles, No 3

Traite les

MALADIES NERVEUSES
de la tête (doolear, insomnie, vertige, dé-
lires, paralysies) ; des ponmons (oppres-
sion, toux) du cœur (palpitations) de l'es

tomac, des intestins des parties génitales
chez l'homme et chez la femme (Impuis
sance, stérilité) etc.

Les pauvres gratis les vendredis.

Chemin de fer u"Anatali8
Haidar-Pheha — Ada-Bazar

La direrjtion ranitaire de l'exploitation
du chepiin de fer ottoman d'Anatoli- j
porte- à la connaissance du public qu'à !
partir du 21 octobre, le trafic de voyee |
geurs, marchandises et bestiaux, qui s'é- ]
tend actuellement sur le parcours Haïdar-,
Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur le!
tronçon de Yaremdja à Ada-Bazar, aux

1

risques et pérlis des expéditeurs ou desti-
natP.'ires-

Les voyageurs empruntant les deux''
tronçons devront se faire délivrer leurs '

billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre]
paiement des taxes y afférentes et s'a-j
cheter ensuite à cette station de non- ;
veaux billets pour leurs stations de des-,
tination.
Le transport de bagages, chiens messa- :

geries, marchandises, bestiauxd'expédiés
en grande ou en petite vitesse, un tron-

ÇG8 à l'autre, s'effectuera, sur base d'une

T & ттттттттшьт®®тш
ren-.dja, et en port dû, de Yaremdja à l& j
station de destination.
L'oraire des trains mixtes et de mar-

'

ehandises desservant le parcours de liai-

E. C. PAUER & G'
s

Siège Central: GÊNES
SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Pinme, Prague, Vienne

Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smyrtte, Samsoun.

DIRECTION GENERALE POUR L 'ORIENT

Erzeroum Han, Stamboul, Téléphone: Stamboul 1173.

Représentants exclusifs des :

J. ARON & Со INC. (New-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unioiie Stearinerle Lanza GÊNES.Les plus grandes fabriques
de bougies et savons

J. Pradon et Cie. MARSEILLE. Coloniaux, sucres, riz et

tous les produits français.
Santos Amaral Lida LISBONNE.La bien renommée fabrique

de sardines et de conserves alimentaires.
Fabrlche Galettir.ê de TURIN.Les fameux chocolats «SfeZ-

one » biscuits et cacao etc., etc.

Avant déplacer vos ordres pour n'importe quel article téléphonez à St.1175

Г D 'ASSURANCES INCENDIE-MARITIME

THES ZE1L11 lisanti С Iм

THE PMS1E BRUS S' Iм
~

AGENTS GENERAUX•
Ш

WALTER SEAGER & Go Ltd S
Gaiata Tchinili Rihtim Пап 4ше *tage №

TELEPHONE PÉRA 381 Щ

Ш SOCIETES ET Е1ШЕ1Е8! DE Cl STOIIOTIOIS
On désire connaître les dernières conditions pour la contruction en béton armé

d'une bâtisse à 9 appartements et 4 magasins, sis au bord de la m»r au Bosphore.

Adresser offres à Galata, Earakeuy, à la Laiterie au-dessous de l'Intercontinentale.

Séir-Sèfaïn han, Téléphone Péra 3203.

Commission interalliée des délégués aux questions économiques
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Valable à pârtir du 5 au 11 Janvier 192â

Désignation l'RIX

Pst.l'Ocq

dar-Pacha à Ada-Bazar est jusqu'à
vel avis, fixé comme suit

"Train mixte 1004
Haïdar-Pacha-Ada-Bazar

Haïdar-Pacha départ 9.—

nou-

GUÂRÂNTY TRUST COMPANY
OF NEW-YORK.

140 Broadways, New-York.

Pendik

Touzla
Guebzé
Dil-Iskélessi
Tavchandjil
Héréké
Yaremdja

Bérindjé
Ismidt

Buyuk-Eerb.
Sabandja
Àrifié
Ada-Bazar

(arriv. 9.45

(départ. 5.55
départ 10.17

с 10.50
< 11.11
с 11.21
« 11.41

12;—-
12.30
12.66
13.14
13.45
14.30
15.10
15.30
15.50

Capital surplus, ....
Total de l'actif, dépassant.

Dollars 40,000.000
Dollars 600.000,000

(arrivée
(départ.
départ
(arrivée
(départ

arrivée

Train mixte 1003
Ada-Bazar-Hdidar-Pacha

Ada-Bazar départ 9.—
Arifié « 9.25
Sabandja « 9 52
Buyok-Derb. € 10.25
Ismidt (arrivée 10.55

(départ 11.25
Dérindjé départ 11.43
Yaremdja (arrivée 12.—

(départ 12.30
Héréké départ 12.59
Tavchandjil € 13.10
Dil-Iskelessi С 13.25
Guebzé € 14.05
Touzla « 14 24
Pendik (arrivée 14.45

(départ 15.—
Haïdar-Pacha arrivée 15.45

Pour plus amples renseignements, s'a-
dresser au département commercial
Haïdar-Pacha.
Haïdar-Paeha, le 13 octobre 1921.
La Direction militaire de l'exploitation

Location de Coffres-Forts
(SAFES)

Déposez vos objets précideux dans le
chambres-fortes des plus moernes de la
■nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du
VOL et de VINCENDIE.
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m.

usqu'â 10 h. p.m. excepté les Dimanches.
Téléphone: Péra 3041.

La Guaranty Trust Company of New-York est une Ban-

que spécialement outillée pour faciliter les opérations de com-

merce internationales.
Elle possède des sièges à New-York, Londres, Paris, Li-

verpool, Bruxelles,Le Hàvre, Anvers,et Constantinople et a, en

outre, des affiliations et des relations dans le monde entier, qui
la mettent à même de fournir un service financier des plus
complets,

Ses fonctions principales comprennent ;
Ouverture de comptes courants Garde de Titres

et de comptes dépôts à terme Achat et Vente de Titres

Opérations de change Ouverture de Crédits Documentaires

Avances contre Nantissement Renseignements commerciaux

Recouvrement d'effets. Emission de chèques et Lettres
de Crédit circulaires.

SIÈGE DE CONSTANTINOPLE
YILDIZ HAN, Rue Kurekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : «Garritus»

NEW-YORK LONDRES LIÏJE^i^OL
PARIS LE HAVRE BRUXELLES ANVERS

Adresse télégraphique Codes :

pour tous les bureaux г A. в. s. Bth. édition
" CHR.G. BÂSIOTTI 1^-"

Agence JVIur-itiino
Affrètements, Expéditions et Assurances

Fournisseur de Charbon
.ca»* . . ■

Siège Centra!; LE P I il É E, Grèce

SUCCURSALES :

Grèce et Levant

Bureau Central : Le Pirée

Succursales : Patras

Smyrne, Salonique.
Agences : Cavalia, Volo,
Calamata,

Mer Noire

Succursale Centrale :

Constantinople,Maritime
Han,No 1 G&lataTél.PlSGl
Agences : Dans tous les

ports de la Mer Noire.
E. U. A. — New-York

Rousnanie

Succursale Centrale :

Braïla.

Succursales : Constantza,
Galatz, Soulina.

b..

ATTENTION : Le Pirée, en qualité de Siège Central, a un contrôle sur

toute l'organisation. Toutefois demandes adressées à chaque district séparé
doivent è re faites pour : La Grèce et Levant : au PIREE; pour la Mer Noire :

à CONSTANTINOPLE ; pour la Roumanie : à BRAILA,

Farines étrangèreslre qualité
» i 2me »

Farines indigènes Ire qualité
» » 2me »

jj Riz Américain Blourouse. .

» Espagne
» Siam
» anglais Ire
» » 2me

Macaroni Indigène2me quai.
» de semoule

Haricots Tchali. Ire qualité.
» » 2me »

» de Trébizonde
» Iloroz .

* de Roumanie

f Pommes de terre (Marseille) j
> » » (Ada-Bazar);
» » » (Bulgarie) i
» » » (Italie) |

Sucre en p. crist. (Hollande) ;
» » > (Java) |
» » » (Américain)
* » cubes Hollandais j
> » s> (Trieste)
» » carrés

Huile d'olive extra extra
> > Ire qualité
» » 2me »

20.10
18.-
20.--
16.-
34 -

33 —

iSurs

19.—

37.-
41.—
20.—
16.-
13,-
17.-
13.-
8 50
13 -
8 50

39 -
37 -

38 -

41—
40 -

42 —

85 -
78 -

72 —

Désignation PRIX

Pst.l'Ocq

Savon extra extra (Kultché). 43 —

> indigène extra. . . 40 —

Beurre de Trébizonde Ire qualité 175
« » 2me » 130 —

» Américain Ire » 79 —

» » 2me > 76 —

» » Sme » — —

Fromage blanc(Rouméîie) îre q j lâO —

» » de Bulgarie Ire q. 85 —

» > touloum : 115 —

Olives de Trilia supérieures . J —

Olives Indigènes Ire qualité. 40 —

» » 3mé » 30 —

» » 8m© » 20

Pétrole Américain Ire qualité] 28
> Roumanie en vrac 18 —

« Batoum «Dèukmé». , 19

el de table J 11.

Viande de mouton kivirdjik . .j 88
» » Daglitz . \ 85
< » Karamàû .1 86.—
» » Daglitz et Car.2e]
> » » » Se;
» » Kivirdjik 2e;

Lait pur. .....
Tahin Helvassi Ire . .

Tahin Helvassi âme Patika.
Oignons grands

» Bulgarie

73. -

60 -

78,
36.-
55

La Société des spiritueux
BOSPHORE

TELEPHONE PERA 110")

Vend toilbs les boissons et

liqueurs teS plu* pures et les

plus i 'O'fensioes. Il fetut leM

préférer et les demander dans
les principaux établissements.
Demandez le vin loniqtiê et

forlifiant, approuvé et recoin-

mandé par les mêdécins

VINKINKINOKAKAO
WWW

SUCCURSALES
I Cartikeuy et Balata

■

— ■—

H.,

Ole

ATHIN AÏKI
Arrm}il t cTA ssmar?<4'

au Pirée
A8sUfafl<~e§ centre tes risques
d 'Incendie et contre !ef risques
de Transports marltiffiëS

«я tous genres

14,-
11 50

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires — jj'
comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 ото

2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, se 1
extepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre |
pour les distances moyennes.

3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prix |
supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence— ]
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prix I
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article N 1
du Décret-Loi du 27 mai 192Ôr 133G.

Agents généraux à Congt&attnopie .

Elienoe Étcalîotti et Fils
Mmerva Han No 31, 321, 8fi

Téléphone Péra 947

conditions avril!tageueet!
Prompt règlement des SienstPés

Mobilier de Luxe à vendre
Luxueux mobiier pour bureau à vendre

tnLbureau, deux Bibliothèques, une taFe,
nn canapé, une chaise pour bureau, qua-
are chaises, une étagère, un сoffre-fort,

Les meubles sont er raâs oqum anglais,
Grand Tunnel Han (Galata).

| S 'adresser au ffovuk Tunnel Han N0 li

:|sUCR£Sâ CAFÉS |
3i vous avez des affaires зя |

|| sucres et «afés adressez-vous |

Il à Antoine Moseopoalos I
! f Kévendjoglou Han N01, §

Téléphoné T

jÉ courtier efc expert spécialiste ?

|É en sucres et cafés

|É Une longue expérience de

trente ans garantit l'exécution
ponctuelle de vos ordres. f

Offres et Demandes-

iolde après iflveiâires: rt£mai
maxima des den- tailleurs, aux prix exacts de revient,sans

4.— Les marchands qui aui aient des doléances sur las prix
rèes alimentaires, indiqués dans ie présent tableau, peuvent s'adresser directement .aucun

bénéfice N'achetez pas avant 39

à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville. s voir PARIS-SOLDE, 32 Rue des Petits-

I Champs, eu face du Passage Hadjopould.

6.— Pour toutes plaintes contre les marchands sn ce qui concerne les prix des

denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser à MM. les Commis-

saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité res-

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement.
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Le Bleu ssns pareil

Préserve le lîrrge

Bu 11 *
s Head

J

Dépôt Général;J.&J ColmanLtd 7 |
Consiple Agency,St.Sanassar Han ж!
Stock toujours en transit ^ |

Sté pour l'Industrie Chimique
1 Д Bile (Suisse)

I PHYTINE
Reconstituant purement végétale

I Le meilleur fortifiant et tonique
p nerveux dans ia convalescence, le

Ц rachitisme, l'anémie, l'ossification
1 défectueuse* la débilité générale
1 'épuisement, la neurasthénie

FOBTGSSAN
PHYTINE POUR BÉBÉS

PERRO-PHYTINE
Grand stlcCës— Nouvel arrivage
En vente dans toutes ies phar»

macies et. drogueries.
Dépôt général, Paul Merlan

Stamboul, Rue Achir Effendi,
Eski Régie Han, N0 13

Gérant Djemil Siouffi,; avocat

Bâtisse en pierre d*

deux étages, pouvant servir
de Dépôt, Atelier, Fabrique etc., siss sur

le quais de Pacha Liman, Scutari S'adre*-
ser N0 18-19, Buyuk Tunnel Han Galata,

Téléphone Péra 721.

AÎPilPf chambres spacieuses pour
lUUoi bureaux dans l'im-

meubie du journai Bosphore s'^dress
à l'Administration du journai.

un aide comptable. Pré"
cist-r expérience «it pré-

niions. Devra écrire et parler i' *«glum.
■ire au « Bosphore » sous * Cox^L*-»

b e *(6j

0.1 demande

A vendre grande et bel te mai-

son à deux entrées,
sitnée à Ortakeuy, Taçhmerdivea a 100

pas de la station de Tramway avec 18

chambres, 3 salons, cuisine, buanderie,
bain turc, grand jardin avec demi n»as-

sourah d'eau douce, bassin, sapms, ro-

siers et a*bres fruitiers.
S'adress-r à Gaiata buyuk Tunnel Нас,

No 18-19, Teléph. Péra N0 721.

FEUILLETON DU «BOSPHORE^

PRINCESSE LOUISE DE BELGIQUE

(N0. 59) |a valeur, la conscience, la fidélité

[trouvent, ici-bas, des récompenses

Autour des trônes
que j'ai vus tomber

« Die That ist iiberall

entscheidend, j
GŒTHE,.

[Suite]

YNIÏ1

La mort du Roi.
Intrigues et procès
Testament du Roi

(.Document N0 42)

Ce qui me console dans mon infor-

matérielles.
Je RO déplore qu'une chose, qui

tient à la nature humaine : l'argent,
hélasj ne la rend pas meilleure, Il

durcit les coeurs.

Gomment de fidèles serviteurs du

\ Roi et de ma famille peuvent-ils être

à leur aise dans des palais, ou des

demeures tout aussi . confortables,
lorsque j'en suis réduite à vivre com-

me je suis obligé de vivre, incer

taine, chaque jour, du lendemain,
quoique prise entre deux fortunes

celle que j'aurais dû avoir, celle que

je peux avoir encore ?
On me dit qu'au lieu de me plain-

dre, je pourrais continuer de me dé-

fendre, et qu'il ne sert à rien de gé
mir sur l'injustice des hommes.
Je n'ignore pas qu'il suffirait que

demain, j'attaque devant la justice
tune, c'est de savoir que les hommes j française la Société des Sites, et les
de confiance du Rci se sont enri-j biens français que, par personnes
chis à son service. Si mon père n'a '

interposées, le Roi a fait passer à la
voulu laisser que quinze millions, j Belgique, pour qu'une justice, qui est
j'ai la certitude qu'ils pourront en j une justice, condamne une société
laisser beaucoup plus. j fictive, n'en déplaise au notaire pa-
J'ensuis heureuse pour eux, parce jrisien et aux serviteurs de ma fa-

que je trouve naturel que le mérite,

circonstance. La loi est la loi pour résisté et que je résiste encore âmes

tout le mendsj en France, et, lorsque Conseils, assurant que, si j'ai ne pas
1:4 ÎSnp i£tâ H ocr Q1 е.-1- с—. - » » — nt,,, ^ ,'nnSociété des Sites fut fondée à Pa
ris, elle le fut au mépris le plus cri-
ant de la légalité française.
Je n'ignore pas non plu 5* que la loi

allemande condamnerait Cê qui s'est
fait, entre l'Etat belge et les admi-
nistrateurs de Niederfullbach, si j'at
taquais ceux-ci devant la justice ger-
manique, ainsi que je pourrais le
faire. Les deux Allemands qui comp-
taient au nombre de ces adminis»
trateurs ont tellement senti le danger
qu'ils couraient, ayant leurs biens
et leur situation en Allemagne, qu'en
prévision de revendications périlleu-
ses pour eux, ils se sont fait couvrir
par l'Etat belge, dans « l'arrange-
ment » qu'ils acceptèrent, et qui dé-

pouilla mes sœurs et moi de sommes

considérables.
Je n'ignore pas, enfin, que la do-

nation royale de 'J901 est attaquable,
même en Belgique, en se basant sur

la matérialité de l'erreur commise sur

la question delà quotité disponible.
Mais, en vérité, il m'est pénible de

réfléchira cela, et d'entrer dans des
détails de ce genre. Je les donne seu-

mille, qui prêtèrent leur nom en lajjlement pour que l'on sache que j'ai
fi

trouvé de justice en Belgique, j'en
trouverai ailleurs.
A dire vrai, j'ai cruellement souf- !

fert, et je souffre cruellement des dé-

bats auxquels j'ai été entraînée

Lorsque je relis, parfois, lis plai-
doit ies des avocats de grand talent,

qui me défendirent ou qui m'attaquè-
rent, lors du procès de la Succession

du Roi, une sorte de vertige me prend.
Devant tant de mots, de raisons pour

et contre, je sens bien qu'ici-bas, on

peut tout attendre des hommes, sauf

l'équité.
Bien plus, c'est une stupeur pour

moi, de penser que trois de mes avo-

cats sont ministres ou viennent de

i'être, quand j'écris ces pages. Je n'ai

qu'à reprendre leurs plaidoiries pour

entendre le cri de leur conscience

proclamer mon droit, accuser l'Etat,
qu'ils incarnent aujourd'hui, de col-

lusion, de fraude, en un mot, d'in-

qualifiables procédés.
Ils ne se souviennent donc pas de

ce qu'ils dirent, écrivirent, publièrent?
Je prête en vain l'oreille de leur

côté... Rien, plu§ un mot. Je suis

morte pour eux,

Je suis malheureuse. Ils le savent,
et ils se taisent.
Pas un n'a une pensée, un sou-

venir pour moi, qui leur ai fait con-

fiance. Ils sont au pouvoir, et je suis

dans la misère; ils sont dans leur pa-
trie elje suis,exilée;ils sont des hom-j
mes, et je suis une femme.О pauvreté
de l'àme humaine!
Je songe encore à tout ce qui a été

dit et écrit contre moi, dans le pays

qui m'a vue naître, et pour lequel
j'ai été sacrifiée. Que d'erreurs! Que
d'exagérations, de passions, de partis
pris, d'ignorances ! Et pourtant, pris
individuellement, ceux qui médisent,
ceux qui attaquent sont de braves

gens, de bonnes gens. Et ils déchi-
rent des coeurs ! Ne ravent-ils donc ce

qu'ils font ?

L'Histoire trouvera, comme je les

trouve, entre autre autres paroles
ineffaçables, le discours que prononça
au Sénat, M. de Lautsheere, ministre

d'Etat, à propos de la donation royale
de 1901, dont, d'abord, instinctive-

ment, tout ce qu'il y avait de meil-
leur dans l'âme belge sentait l'inac-

ceptable.
Ces paroles, je les reproduis ici en

finissant, et je les livre aux médita-
tions des honnêtes gens.ti

Voici comment paria M. de Lants-

heere, au Sénat belge, le 3 décembre

1901, pour combattre l'acceptation
parla Chambre des Représentants,
de la donation du Congo, et de iouI

ce qui, au privé, avait pu enrichir ie

Roi :

« J 'entends demeurer fidèle à un

principe dont le Roi Léopold 1er ne

s'est jamais départi, et que j'ai défen-

du. il y a vingt-six ans,avec M.Malou,
avec M. Beernaert et avec M.Delcour,
membres du Cabinet, dont- j'avais
l'honneur de faire partie, avec MM,

Hubert Dolez, d'Anethai et Nothorty

principe que d'autres avant m r

défendu également. Ce prmc
;

était réservé au projet u -le
'

déserter pour ia premi ère
se formuler en deux mots : \

commun est l'indispensable appui au

patrimoine royal ». .. Le projet froisse
la justice... Deux dos princesses
royales se sont mariées. De ces 111a-

riagessont nés des enfants. Voilà des

familles constituées.

(a mwre)


